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AAvvaanntt-pprrooppooss

Ce n’est pas sans beaucoup d’appréhension que j’ai abordé la
rédaction de cet ouvrage sur les francs-maçons et la Révolution
française, sujet passionnant, abondamment traité, par ailleurs,
souvent maltraité.

Il m’est apparu que le paradoxe résidait dans le fait que la
Révolution a été enclenchée par des royalistes, nobles ou bour-
geois. L’Assemblée constituante, dans son immense majorité,
était royaliste, et nul n’en voulait personnellement au roi, même
si l’on avait de sérieux griefs à l’encontre des privilégiés dans
leur ensemble, de la cour en particulier, et tout spécialement à
l’entourage de la reine (« Mme Veto, Mme Déficit »).

C’est d’ailleurs ce qu’assurait ce brave grenadier, qui s’adres-
sait au roi, le 20 juin 1792, lors de la première intrusion aux
Tuileries : 

– On vous aime, sire, mais vous seul.
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Ce cri du cœur est loin d’être un cas isolé. La légitimité du
roi n’a, en fait, jamais été officiellement remise en cause avant la
fuite à Varennes et la fusillade du Champ-de-Mars. Au lende-
main même de la prise de la Bastille qu’on s’activait à démolir,
les délégués aux États généraux n’imaginent rien de mieux
qu’ériger, sur son emplacement, une statue de Louis XVI.
Deux ans plus tard, alors que la famille royale, fugitive, est blo-
quée à Varennes, des officiers de la garde nationale et des muni-
cipaux se jettent aux pieds du roi :

– Au nom de Dieu, sire, ne nous abandonnez pas ;
ne quittez pas le royaume.

Nonobstant la fuite à Varennes, la toute nouvelle Constitu-
tion non seulement reconnaît Louis XVI comme roi des Fran-
çais, mais encore ne remet nullement en cause le principe de
l’hérédité au trône ; c’est-à-dire celui de la continuité du pou-
voir royal. Après Varennes, l’Assemblée législative vote l’établis-
sement d’une garde constitutionnelle, chargée de la sécurité des
Tuileries.

Il a donc fallu une accumulation de maladresses, et un long
processus de dégradation pour que la France royaliste se lasse
et se découvre un jour républicaine. Imputer les responsabilités
de cette dégradation et ces maladresses à un complot, franc-
maçon ou autre, paraît peu probable et plutôt fantaisiste.
Certes, le grand maître de la franc-maçonnerie française n’est
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autre, à l’époque, que le duc d’Orléans, futur Philippe Égalité,
qu’on accusait d’aspirer à la royauté. Il est vrai, aussi, que son
entourage immédiat – qui comportait quelques francs-maçons
importants, comme Pierre Choderlos de Laclos – l’aurait vu
d’un bon œil sur le trône, ou pour le moins régent du Royaume.
Pourtant, cette ambition des orléanistes n’était ni nouvelle, ni
inhérente à la franc-maçonnerie. Bien avant l’apparition de
celle-ci en France, les différentes familles princières d’Orléans,
depuis Louis Ier (1372-1407) jusqu’à Gaston d’Orléans,
s’étaient déjà signalées par leurs aspirations à la royauté.

Ne me restait qu’à relever la trace des six cent mille francs-
maçons attribués à La Fayette : véritable gageure, alors que la
France ne comportait en tout et pour tout que près de dix-neuf
mille francs-maçons relevant du Grand Orient !

Ceci dit, il m’est quand même apparu intéressant de se
demander si la Révolution aurait pu se réaliser, en temps et lieu,
au même prix, en dehors de l’apport des francs-maçons civils et
militaires.

Il est indéniable, au vu des faits, qu’un certain nombre de
francs-maçons ont été amenés à jouer, à titre individuel, un grand
rôle, et parfois même un rôle de premier plan, dans les différentes
phases de la Révolution. Par contre, l’action des élus francs-
maçons à la Constituante, comme à la Législative et à la Conven-
tion, s’est surtout distinguée par son manque d’homogénéité, à
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l’exception de deux uniques occasions : la séance du serment du
Jeu de paume, en 1789, et celle de la déclaration de guerre à l’Au-
triche le 20 avril 1792. Il est vrai aussi qu’ils ne faisaient ainsi que
suivre l’unanimité affichée des autres membres de l’Assemblée.

Les francs-maçons militaires, de leur côté, font preuve, aussi,
d’une égale diversité d’opinions. Il n’en reste pas moins que leur
influence au sein des forces armées reste considérable. Les idées
nouvelles véhiculées par les francs-maçons ne sont pas sans
effets dans les garnisons, comme en témoigne le frère Chales-
Georges, marquis de Clermont-Gallerande (1741-1823),
ancien colonel du régiment d’Orléans-Cavalerie, maréchal de
camp, qui note dans ses Mémoires :

... L’armée entière, en un mot, à quelques garnisons
près, était dans une défection totale, et ce qui est le
plus incroyable, c’est que cet esprit de délire et de
révolte gagna les officiers, qui se formèrent en
comités, s’écrivirent des lettres circulaires.

La conjugaison de ce nouvel état d’esprit, avec les retombées
négatives du décret de Ségur, a pratiquement jeté l’armée dans
les bras de la Révolution. Les militaires, par passivité, compli-
cité, ou bienveillance, laissent le champ libre à l’action popu-
laire et la royauté bien démunie.

De son côté la Convention en méjugeant l’importance du
poids de l’armée ne tarde pas à en ressentir les effets, à son tour.
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La suspicion maladive des Conventionnels, la brutalité des
représentants en mission, véritables  missi dominici, et la légè-
reté avec laquelle on expédie les chefs de cette armée à la guil-
lotine, provoquent la colère de la troupe et lui fournissent les
prétextes à soutenir toutes les tentatives de coups d’État, de
Prairial à Brumaire.     

Marcel  Auche

Épinay-sur-Seine, le 23 août 2005.
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N.B. : ont été retenus essentiellement dans la composition de ces listes les noms
des francs-maçons reconnus comme tels par le Dictionnaire de la franc-maçon-
nerie. Cela n’exclut pas  naturellement la présence d’autres délégués civils ou mili-
taires francs-maçons relevant de loges non reconnues par le Grand Orient ou ceux
d’entre eux cités sur la foi d’historiens sérieux. 

A. Députés francs-maçons du Tiers à la Constituante : 115 ______________
1. Allard (Louis François, 1734-1819), docteur en médecine ; député d’Anjou.

Loge Le Tendre Accueil, orient d’Angers.
2. Allard-Duplantier (Guy Joseph, 1721-1801), propriétaire. Loge La Persévé-

rance, orient de Grenoble.
3. Andurand (Antoine, 1747-1818), avocat à Villefranche-de-Rouergue. Loge

La Cordialité, orient de cette ville (1779-1780).
4. Anson (Pierre Hubert, 1744-1810), agrégé de facultés de droit ; député de

Paris. Loge Les Amis Réunis, orient de Paris (1783-1784).
5. Audier-Massillon (Bruno Philibert, 1746-1808), loge L’Amitié à l’Épreuve

(1783), orient d’Aix.
6. Augier (Étienne Jean, 1735-1826), négociant ; député d’Angoulême. Loge

L’Anglaise de L’Union (1772), orient de Jarnac.
7. Babey (Pierre Marie Athanase, 1742-1815), notaire ; député du bailliage

d’Aval. Loges La Parfaite Union, orient de Besançon (1778) et L’Égalité, orient
de Lons-le-Saunier  (1776).
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8. Bailly (Jean Sylvain, 1736-1796), astronome célèbre et académicien, auteur
de nombreux ouvrages scientifiques ; député de Paris. Membre de la loge Les Neuf
Sœurs.

9. Bertrand (Pierre, 1747-1820), avocat ; député du bailliage de Saint-Flour.
Loges Sully puis Saint-Vincent, orient de Saint-Flour.

10. Besson (Alexandre, 1758-1867), notaire ; député d’Amont. Loges Sincérité
et Parfaite Union, orient de Besançon, et Le Centre des Amis, orient de Paris.

11. Bonnet (Pierre François, 1754-1809), avocat à Limoux. Loge La Paix,
orient de Toulouse).

12. Boulle (Jean Pierre, 1753-1816), avocat à Pontivy ; député de Ploërmel.
Loge La Parfaite Union, orient de Rennes.

13. Bouvet-Jourdan (Pierre Étienne Nicolas, 1745-1826), négociant ; député
de Chartres. Loge La Fidélité, non reconnue.

14. Buffy (Louis René, 1742-1793), notaire à Dourdan. Loge La Douce
Union des Frères Réunis, orient de Dourdan.

15. Cavalhies (Jean Raymond, 1742- ?), avocat ; député de la sénéchaussée de
Castres.  Loge Saint-Jean l’Ancienne, orient de Castres.

16. Chabert de Lacharriers (Hilaire François, 1741-1799), conseiller à la Gua-
deloupe. Loge Les Vrais Soutiens de la Guadeloupe.

17. Chantaine (Pierre, 1743-1814), conseiller du roi au bailliage de Mirecourt.
Maître de la loge Le Parfait Désintéressement, orient de Mirecourt.

18. Chasset (Louis Antoine, 1745-1824), avocat ; maire de Villefranche. Loge
Le Parfait Accord, orient de Villefranche.

19. Coroller du Moustoir (Louis Jacques Hyppolite, 1741-1807), avocat ;
député de la sénéchaussée d’Hennebont. Loge La Consolante Maçonne, orient de
Brest.

20. Couppé de Kervenno (Gabriel Hyacinthe, chevalier de, 1757-1832), avocat
au parlement de Rennes ; député de Lannion. Loges La Vertu Triomphante,
orient de Saint-Brieuc (1803) et La Paix, orient de Lannion (1807-1808).
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21. Cussy (Gabriel de, 1739-1793), directeur de la Monnaie de Caen. Loge La
Constante Amitié des Cœurs sans Fards, orient de Caen.

22. Dadé (Jean, 1749-1824), avocat. Loges La Parfaite Union et Sully et Saint-
Vincent, orient de Saint-Flour.

23. Defermon des Chapelières (Joseph Jacques, 1752-1831), avocat ; député de
Rennes. Loge La Parfaite Union, orient de Rennes.

24. Delalande (Julien Joseph, 1742-1830), député du Maine. Loge La Nou-
velle Union, orient d’Ernée, dont il fut maire.

25. Delattre (François Pascal, 1749-1834), négociant à Abbeville ; député de
Ponthieu. Membre honoraire de la loge Les Amis Sincères, orient d’Avignon.

26. Delaville-Leroux (Joseph, 1747-1803), armateur à Lorient ; député de la
sénéchaussée d’Hennebont. Loge L’Union, orient de Lorient.

27. Deluze-Létang ou Luze-Létang (Pierre de, 1734-1800), notaire à Coutras ;
député de la sénéchaussée de Bordeaux. Loges La Fidélité, orient de Libourne et
Les Frères Unis,  orient de Coutras.

28. Demeunier (Jean Nicolas, 1751-1814), secrétaire du comte de Provence ;
député de Paris. Loge Les Neuf Sœurs, orient de Paris. 

29. De Sèze (Paul Victor, 1754-1830), docteur en médecine. Député du Tiers
de Bordeaux. Loge Les Neuf Sœurs, orient de Paris.

30. Desmazières (Thomas Marie Gabriel, 1743-1818), député pour la séné-
chaussée d’Anjou.  Loge Le Tendre Accueil, orient d’Angers.

31. Despastys de Courteilles (Pierre Étienne, 1753-1841), député de Melun.
Vénérable de la loge Les Citoyens Réunis, orient de Melun.

32. Devinck-Thierry (François Régis Benjamin, 1761-1803), député de
Douai. Loge La Parfaite Union, orient de Douai.

33. Dumaire (Jean-Baptiste, 1741-1801), député de Sarreguemines. Loge Les
Vrais Amis, orient de Sarreguemines (1780-1785).

34. Dupont de Nemours (Pierre Samuel, 1739-1817), économiste ; non réper-
torié par Alain Le Bihan comme maçon. Il serait, selon Sergent-Marceau, membre

Addenda

343



de la loge Les Amis Réunis. Il avait de toute façon de solides attaches avec les
milieux maçonniques.

35. Duval de Grandpré (Claude François, 1740- ?), avocat ; député d’Abbeville.
Loge La Parfaite Harmonie, orient d’Abbeville (1789).

36. Emmery (Jean Louis Claude, comte de Grozieulx), avocat ; député de la
Moselle. Loge Saint-Jean de l‘Amitié de Saint-Étienne.

37. Faydel (Jules Félix), avocat à Cahors. Loge La Parfaite Union, orient de
Cahors (1776-1782).

38. Fos de Laborde. Médecin ; député du Languedoc. Loge La Parfaite Har-
monie, orient de Gaillac.

39. Gaultier de Blauzay (Jean François), avocat ; député du bailliage de Cler-
mont. Loge Sainte Marie, orient de Clermont-Ferrand.

40. Gillet de La Jacqueminière (Louis Charles), directeur des Postes ; député  du
Tiers de Montargis. Vénérable, en 1784,  de la loge L’Aigle d’Or, orient de Joigny.

41. Girod (Jean Pierre de Thoiry), avocat ; député du bailliage de Gex. Loge
Saint-Louis de la Martinique des Frères Unis, orient de Paris.

42. Gorguereau (François), magistrat ; député de Paris. Loge L’Aménité, orient
de Paris.

43. Gossin (Pierre François), lieutenant général au bailliage de Bar-le-Duc.
Loge L’Amitié (1789 et 1792), orient de Bar-le-Duc.

44. Gossuin (Louis Marie Joseph, 1759-1821), lieutenant général du bailliage
de Quesnoy (Nord). Loge Le Vrai Désir, orient de Quesnoy (1786).

45. Goyard (Jean Joseph), avocat ; député de Moulins. Loge L’Espérance,
orient de Moulins (1779).

46. Guillaume (Louis Marie), avocat aux Conseils du roi ; député de Paris. Loge
Saint-Louis, orient de Paris (1785-1787). Suspect, il se cache jusqu’à sa mort.

47. Harmand (Nicolas François), député du bailliage de Château-Thierry.
Loge La Vraie Espérance, orient de Château-Thierry ; visiteur assidu des loges
champenoises.
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48. Hébrard (Pierre, dit Hébrard du Fau), avocat ; député de Saint-Flour. Loge
Les Élus de Sully, orient de Saint-Flour.

49. Herwin de Nevele (Pierre Antoine Charles, 1753-1824), commissaire des
guerres aux armées de Moreau et de Pichegru. Loge L’amitié  Fraternelle.

50. Huard (Étienne Eusèbe Joseph), avocat ; député de la sénéchaussée de
Rennes. Aurait été tué en duel. Vénérable de la loge La Triple Essence, orient de
Saint-Malo (1788).

51. Huguet (Antoine ou Jean-Antoine, 1751-1819), député de Clermont-Fer-
rand. Mentionné par P. Lamarque.

52. Laborde de Méréville (François Louis Jean Joseph, 1761-1802), garde du
trésor royal. Loges La Fidélité, orient de Paris, en 1782,  et La Société Olympique
en 1786.

53. La Fargue (Jean-Baptiste, 1744- ?), député de Bordeaux. Appartenait aux
loges bordelaises L’Étoile Flamboyante aux Trois Lys et La Française Élue Écos-
saise (1778).

54. Lami ou Lamy (Michel Louis, 1728- ?), négociant ; député du bailliage de
Caen. Loge Union et Fraternité, orient de Caen.

55. Larchevêquethibaut  (Gabriel, 1745- ?), planteur de café ; député de l’Île de
Saint-Domingue. Membre honoraire de la loge Saint-Jean d’Écosse, orient de Tou-
louse.

56. Laurence (Louis Jean Joseph, 1745-1841), négociant à Poitiers. Élu de ce
bailliage. Loge La Vraye Lumière, orient de Poitiers.

57. Leberthon (André Benoît François Hyacinthe, 1713-1800), premier prési-
dent du parlement de Bordeaux. Vénérable d’honneur de la loge La Française Élue
Écossaise, orient de Bordeaux (1779).

58. Le Chapelier (Isaac René Guy, 1754-1794, guillotiné à Paris), avocat à
Rennes, membre et vénérable de la loge La Parfaite Union à Rennes.

59. Le Coulteu de Canteleu (Jean Barthélemy, 1746-1810), régent de la
Banque de France, député de Rouen. Loge Les Bons Amis, orient de Rouen
(1785).
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60 . Le Maignan (Julien Camille, 1746-1812), lieutenant criminel ; député de
l’Anjou. Loge Le Centre des Amis, orient de Paris.

61. Le Maréchal (Denis, 1755-1851), négociant ; député d’Évreux. Loge La
Constance Éprouvée, orient d’Évreux.

62. Lemosy (Guillaume, 1741-1814), avocat ; député de l’Albigeois. Membre
en 1780 de la loge La Triple Unité, orient d’Albi.

63. Liquier (André, 1737-1789), négociant marseillais. Membre de la Mère
Loge Écossaise, orient de Marseille.

64. Lofficial (Louis Prosper, 1751-1815), lieutenant général au bailliage de
Vouvant (85) ; député du Poitou. Loge Le Tendre Accueil, orient de Vouvant.

65. Malouet (Pierre Victor, 1740-1814), officier colonial, ministre de la
Marine sous l’Empire ;  député de Riom. Il appartenait en 1789 à la Mère Loge
Écossaise de Marseille.

66. Marandat d’Oliveau (Charles, 1742-1802), député du Nivernais. Loge La
Colombe, orient de Nevers (1780-1786).

67. d’Auch ou Dauch (Martin Joseph), avocat ; député de la sénéchaussée de
Castelnaudary. Loge La Parfaite Union et Vérité, orient de Castelnaudary (1779).

68. Maupetit (Michel René), avocat ; député de la sénéchaussée du Maine.
Loge Les Amis Réunis, orient de Laval.

69. Mauriet de Flory (Jean, 1755- ?), avocat ; député de Mont-de-Marsan.
Loge Paix et Concorde, orient de Mont-de-Marsan. A signé maçonniquement le
texte du serment du Jeu de paume.

70. Merle (Marie André), maire de Mâcon, loge La Parfaite Union, orient de
Mâcon.

71. Mévolhon (Jean Antoine), receveur à Sisteron ; député de cette ville. Loge
Le Centre des Amis, orient de Paris.

72. Milscent ou Milcent (Marie Joseph, 1752-1821), lieutenant au présidial
d’Angers ; député de cette sénéchaussée.  Loge Le Centre des Amis, orient de Paris.

73. Millnois (Jean Jacques François, 1740-1793), imprimeur, libraire ; député
de la sénéchaussée de Lyon. Loge Le Centre des Amis, orient de Paris.
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74. Missy (Samuel Pierre David Joseph de, 1755-1820), négociant ; député de
l’île Maurice. Député au Grand Orient de la loge La Parfaite Harmonie, orient de
Saint-Denis de la Réunion.

75. Monneron (Jean Louis, 1745-1805), négociant aux Indes ; député de Pon-
dichéry. Loge Les Vraies Vertus, orient d’Annonay.

76. Monssignat (Jean-Jacques, 1743-1827), avocat ; député de Toulouse. Loge
Les Élus de Chartres, orient de Toulouse. 

77. Moreau (Étienne Vincent), député de Touraine. Loge Les Amis Réunis,
orient de Tours.

78. Paccard (Antoine Marie, 1748-1826), avocat ; député du bailliage de
Chalon-sur-Saône.  Loge L’Amitié, orient de Chalon.

79. Palasme de Champeaux (Julien François, 1736-1795), sénéchal de Saint-
Brieuc. Visiteur de la loge La Parfaite Union, orient de Rennes. 

80. Paultre des Épinettes (Louis, 1747-1797), négociant à Auxerre ; député de
cette ville. Loge La Vraye Lumière, orient de Saint-Fargeau (1789).

81. Payen de Boisneuf. Propriétaire ; député de Touraine. Loge Les Amis
Réunis, orient de Tours.

82. Pégot (Bernard, 1750-1827), négociant à Saint-Gaudens ; député du Com-
minges-Nébouzan. Loge Saint-Jean, orient de Saint-Gaudens (1781-1782).

83. Pélauque-Bérault (Jean Maris, 1752-1820), député du bailliage de
Condom où il était procureur du roi. Loge L’Espérance, orient de Condom
(1771).

84. Périer (Marie Gabriel Louis François, 1752- ?), notaire au Châtelet (28) ;
député du Thimerais. Loges La Triple Lumière (1782) et Saint-Alphonse des
Amis Parfaits de la Vertu, orient de Paris.

85. Périsse-Duluc (Jean André), imprimeur-libraire ; député de Lyon. Maître de
la loge Les Vrais Amis de Bourg, orient de Bourg-en-Bresse.

86. Perret de Trégadoret (Rodolphe Claude), avocat ; député de Ploërmel. Loge
L’Union à l’orient de Lorient.
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87. Petit (Alexandre François Augustin, 1754-1830), député d’Artois. Loge
L’Amitié, orient d’Arras.

88. Pezous (Jean-Pierre), avocat ; député de l’Albigeois. Maçon dans une loge
d’Albi selon l’historien local Castagne.

89. Picquet (Denis Ferdinand, 1742-1821), avocat à Bourg-en-Bresse ; député
de Bresse. Loge Les Élus, orient de Bourg-en-Bresse.

90. Pochet (François Joseph, 1729-1794), avocat au parlement d’Aix ; député
d’Aix. Loge L’Amitié, orient d’Aix.

91. Poncet-Delpech (Jean-Baptiste, 1734-1817), avocat ; député du Quercy.
Loges montalbanaises La Constance et La Bonne Foy (1779).

92. Poulain de Boutancourt (Jean-Baptiste Célestin, 1758-1802), maître de
forges ; député de Vitry-le-François. Loge Les Frères Discrets, orient de Charle-
ville (1782).

93. Prévot (Marc Florent, 1735-1813), avocat ; député du bailliage de
Péronne. Loge L’Heureuse Rencontre (1776), orient de Roye (80).

94. Prieur (Pierre Louis, dit Prieur de la Marne, 1756-1827), avocat au prési-
dial de Châlons-sur-Marne. Membre des loges La Bienfaisance Châlonnaise,
orient de Châlons-sur-Marne, et en 1792 de La Triple Union, orient de Reims.

95. Quatrefages de la Roquette (Henri, 1731-1834), négociant ; député de
Nîmes-Beaucaire. Loge Les Cœurs Réunis, orient de Montpellier.

96. Raby de Saint-Médart (Jean Arnaud Pascal, 1758-1833), député du Lan-
guedoc. Loge Les Enfants de L’Union Triomphante et de la Constance Éprouvée
(1786), orient de Castelsarrasin (82).

97. Régnault de Saint-Angély (Michel Louis Étienne, 1761-1819), avocat.
Loges Les Frères Initiés et L’Égalité à l’orient de Saint-Jean-d’Angély et grand ora-
teur d’honneur du Grand Orient.

98. Régnier (Claude Ambroise, duc de Massa, 1746-1814), avocat. Ministre
de la Justice. Grand officier d’honneur du Grand Orient.

99. Ricard (Louis Étienne, 1740-1814), lieutenant au présidial de Nîmes ; député
de la sénéchaussée de Nîmes-Beaucaire. Loge L’Amitié, orient d’Aix-en-Provence.
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100. Rivery (Louis, 1742-1816), négociant ; député de la Somme. Loge La
Parfaite Harmonie, orient d’Abbeville.

101. Robin de Morhéry (Louis François Anne, 1741-1829), agriculteur et
négociant ; député de Ploërmel. Loge La Parfaite Union, orient de Rennes.

102. Rodat (Antoine François Amans de, dit Rodat d’Olemps, 1751-1816),
cultivateur ; député de la sénéchaussée de Rodez. Loge La Parfaite Union, orient
de Rodez.

103. Roulhac (Guillaume Grégoire, 1751-1824), lieutenant général de la séné-
chaussée de Limoges, et son député. Loge La Concorde.

104. Roussier (Michel, 1754-1806), négociant ; député de Marseille. Membre
de la loge Mère Écossaise.

105. Roussillou (Pierre, 1744-1817), négociant ; député du Languedoc. Loge
Saint-Jean des Cœurs Réunis, orient de Toulouse.

106. Sentetz (Blaise Thérèse, 1753-1840), procureur du roi de la sénéchaussée
d’Auch, et son député. Loge La Misère, orient d’Auch.

107. Sieyès (Joseph Barthélémy dit Sieyès de La Baume, 1749-1830), avocat ;
député de Draguignan. Figure sur le tableau de 1785 de la loge Les Amis Devenus
Frères, orient de Fréjus.

108. Thuaut de La Bouverie (Joseph Golven, 1744-1822), avocat ; député de
Bretagne. Loge La Parfaite Union, orient de Rennes.

109. Türckheim (Jean de, 1749-1824), avocat ; député de Strasbourg. Loges
L’Amitié, orient de Strasbourg (1779) et Saint-Jean, orient de Metz (1787).

110. Vadier (Marc Guillaume Alexis, 1736-1828), député de Pamiers. Aurait
appartenu à la loge Nostradamus de Pamiers, créée en 1759 (non reconstituée par
le Grand Orient). 

111. Vaillant (Jacques Louis Nicolas, 1742-1813), membre du Conseil des
États d’Artois ; député de cette province. Loge L’Amitié, orient d’Arras.

112. Valette (Joseph Simon, 1736-1809), négociant ; député de Touraine.
Loge La Concorde Écossaise, orient de Tours.
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113. Verdolin (Jacques, 1738-1793), avocat à Annot (13) ; député d’Aix.
Maçon dans une loge d’Aix d’après M. Aguilhon. 

114. Vieillart (René Louis Marie, 1754-1809), avocat ; député du bailliage de
Reims. Loge La Triple Union, orient de Reims (1782-1791).

115. Viguier (Jean Baptiste ?), bâtonnier de l’ordre des avocats (1784) ; député
de la sénéchaussée de Toulouse. Loge La Parfaite Amitié, orient de Toulouse
(1765).

B. Députés francs-maçons de la Noblesse aux États généraux :
80 ______________________________________________________
1. Agoult (Jean Antoine, comte d’, 1753-1826) était en 1779 membre de la

loge L’Égalité de Grenoble.
2. Aguesseau de Fresnes (Henri Cardin Jean-Baptiste d’, 1752-1826), député

du bailliage de Meaux. Loge Saint-Laurent, orient de Paris.
3. Aiguillon (Armand Désiré de Vignerot Duplessis-Richelieu duc d’, 1761-

1800), député d’Agen. Faisait partie en 1789 de la Société Olympique.
4. Albert (Louis Joseph Charles Amable d’, duc de Luynes), officier du Grand

Orient. Il était, en 1777 et 1778, membre de la loge La Candeur, orient de Paris.
5. Andlau de Homburg (Frédéric Antoine Marc, baron d’, 1735-1820), député

du bailliage d’Hagueneau-Wissembourg. Il appartenait à la Société Olympique et
à la loge Saint-Jean des Beaux-Arts.

6. Barbabcon (Auguste Louis Jean Antoine du Prat, marquis de, 1750-1797),
député de Villers-Cotterêts. Loge La Candeur, orient de Paris.

7. Beauharnais (Alexandre François Marie, vicomte de, 1760-1794), député de
Blois. Il présida l’Assemblée nationale. Membre de la loge La Pureté à l’orient du
régiment de la Sarre.

8. Benguy de Puyvallé (Philippe Jacques, 1743-1823), marin ; député du Berry.
Membre de la loge Minerve, orient de Bourges.

9. Sassenay (Claude Henri Étienne Bernard de, 1760-1840), élu de Châlons,
démissionne. Appartenait en 1786 à la Société Olympique.
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10. Biron (Armand Louis, duc de Gontand puis duc de Lauzun, 1745-1793),
député du Quercy. Loges Saint-Jean de Montmorency-Luxembourg et La Can-
deur, orient de Paris (avant 1789) et, en 1791, loge Les Pyrénées, orient de
Bagnères-de-Bigorre. Grand surveillant du Grand Orient en 1773.

11. Bois-Rouvray (Denis Christophe Pasque, chevalier de, 1751-1800), député
de Château-Thierry. Membre de la loge La Vraie Espérance, orient de cette ville.

12. Bournazel (Jean Buisson, comte de, 1736-1806), député de Villefranche-de
Rouergue. Membre de la loge toulousaine Saint-Jean Française.

13. Bouthillier (Charles Léon, marquis de, 1743-1818), député du Berry.
Vénérable de la loge La Franchise à l’orient du régiment de Picardie (tableau du
17 juillet 1786).

14. Broglie (Charles Louis Victor, prince de, 1756-1794), élu député de la
Noblesse aux États généraux pour le bailliage de Colmar ; rejoignit le Tiers le 25
juin 1789. Membre de la loge Les Vrais Amis à l’orient du régiment Bourbonnais-
Infanterie (tableau du 24 juin 1788) et à la Société Olympique.

15. Bruets d’Aigalliers (François, baron de, 1743-1806), député de la séné-
chaussée de Nîmes. Agrégé à la loge La Bonne Foy, orient de Montauban.

16. Brugier ou Bruglier (Amable, baron de Rochebrune, 1747-1815), député
de Saint-Flour. Membre, puis vénérable, de la loge Sully, orient de Saint-Flour.

17. Bureau(x) de Pusy (Jean Xavier, 1768-1850), député d’Amont (Haute-
Savoie), loge La Parfaite Union, orient de Besançon (1780-1790).

18. Cardon de Saudrans (Joseph de Folch, baron de, 1761-1797), député de
Bresse. Loge Les Vrais Amis, orient de Bourg (1786).

19. Caylus (Joseph Louis Robert de Lignerac, comte de, 1764-1823), député
de Saint-Flour. Loge L’Olympique de la Parfaite Estime (1786) et à la Société
Olympique.

20. Cazalès (Jacques Antoine Marie de, 1757-1805), député des pays de
Gaure, Rivière-Verdun. Loge Dragons Unis (tableau de 1787).

21. Champagny (Jean-Baptiste Nompère de Champagny, duc de Candore,
1756-1834), grand conservateur du Grand Orient de France de 1806 à 1814.
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22. Cherrier (Jean Claude, 1752-1823), lieutenant général au bailliage de
Neufchâteau en Lorraine. Loge Maréchal de Saxe, orient du régiment de Septi-
manie-Cavalerie.

23. Clermont-Tonnerre (Stanislas Marie Adélaïde, comte de, 1757-1792),
membre des loges  La Candeur et Saint-Jean d’Écosse du Contrat Social.

24. Coigny (Marie François Franquetot, duc de, 1737-1821), député de Caen.
Loges Saint-Jean de Montmorency et Maréchal de Coigny, orient de Paris.

25. Crillon (Louis Pierre Félix Nolasque de Berbis de Berton, marquis de,
1742-1806), maréchal de France ; député deTroyes. Loge Saint-Jean d’Écosse du
Contrat Social (1778-1779).

26. Croÿ (Joseph Anne Maximilien de, 1744-1839), maréchal de camp ;
député d’Amiens. Loge La Bienfaisance.

27. Crussol (Emmanuel Henri Charles, baron de, 1741-1818), député de Bar-
sur-Seine. Loge Le Parfait Silence, orient de Strasbourg (1783).

28. Digoine du Palais (Ferdinand Alphonse Honoré, marquis de), député
d’Autun. Loge La Réunion des Étrangers, orient de Paris (1785-1786).

29. Duval d’Épreménil (Jean Jacques 1745-1794), membre de la loge Les Neuf
Sœurs, orient de Paris et son député au Grand Orient de France.

30. Escars (François Nicolas René de Persusse, comte d’, 1759-1822), député
de Châtellerault. Loge La Candeur (1778), orient de Paris.

31. Escouloubre (Louis François Gaston de Sottou du Moustru, marquis d’,
1755-1834), député pour le Languedoc. Loge La Parfaite Amitié, orient de Tou-
louse.

32. Estaing (Charles Henri Théodat, comte d’, 1729-1794), loge L’Olym-
pique de la Parfaite Estime et membre de la Société Olympique.

33. Estourmel (Louis Marie, marquis d’), général de division. Élu du Cam-
brésis. Loge La Parfaite Amitié, orient du régiment de Dragons-Conti.

34. Eymar (Ange Marie, comte d’, 1747-1803), député de Forcalquier-Sis-
teron. Loge Fraternité, orient de Genève.
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35. Flaschlanden (Jean François Henri, baron de, 1734-1794), député de
Colmar. Appartenait en 1777 à la loge La Candeur, orient de Strasbourg.

36. Garat (Dominique Joseph, comte, 1749-1833), avocat ; député ; ministre
de la Justice. Initié à Bordeaux par la loge L’Harmonie, orient de Bordeaux.
Membre de la loge Les Neuf Sœurs.

37. Gouy d’Arcy (Louis Marthe comte de, 1753-1794), officier ; député de
Saint-Domingue. Loge Le Parfait Silence, orient de Strasbourg.

38. Hercé (Jean François Simon de, 1743-1795). Lieutenant de vaisseau. Élu
de Châlon. Loge La Belle Amitié, orient de Mayenne.

39. Hodicq (Jacques Alexandre François de Courteville, comte de, 1726-
1802), député de Montreuil-sur-Mer. Loge La Parfaite Union (1779-1794).

40. Jouy des Roches (Pierre Louis François, 1757-1792), lieutenant général de
police au Mans et son député. Loge Saint-Hubert, orient du Mans (1787), et
membre de la loge Moïria, même orient (1789).

41. Kervélegan (Auguste Bernard François Le Goazre de, 1748-1825), juriste ;
député de Quimper. Il était, en 1773, vénérable de la loge La Parfaite Union,
orient de Quimper.

42. Laborde de Méréville (François Louis Jean Joseph de, 1761-1802), garde
du trésor royal. Loge La Fidélité, orient de Paris (1782) et, en 1786, membre de
la Société Olympique.

43. Lenoir de La Roche (Jean-Jacques, comte de, 1749-1825), avocat ; député
du Dauphiné. Loge La Bienfaisance, orient de Grenoble, titulaire de hauts grades
écossais.

44. La Chastre (Claude Louis, comte de, 1734-1828), mentionné comme
maçon par l’historien local Bruneau, en général très sérieux. Loge La Candeur,
orient de Paris.

45. Laipaud (Paul Mollet, comte de, 1725-1806), élu du bailliage de Basse-
Marche. Loge La Parfaite Union, orient de Confolens (1787).

46. Lally-Tollendal (Trophime Gérard, marquis de, 1751-1830), officier ;
député de Paris. Loge L’Anglaise de Bordeaux.
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47. Lambert de Frondeville (Thomas Louis César marquis de, 1757-1816),
élu de Rouen. Loge et chapitre Raoul à Pavilly.

48. La Touche-Tréville (Louis René Magdelaine Le Vasseur, comte de, 1754-
1804), officier de marine ; député de Montargis. Loge Les Disciples d’Héredom,
orient de Montargis.

49. Lavie (Paul Marie Armand, 1747-1801), président à mortier du parlement
de Bordeaux et son député. Loge La Française, orient de Bordeaux.

50. Le Pèletier de Saint-Fargeau (Louis Michel Marquis de, 1760-1793), pré-
sident au Parlement de Paris ; député de Paris. Son appartenance maçonnique a été
controversée. Il aurait appartenu à la loge La Parfaite Union, orient de Valen-
ciennes. 

51. Lezay-Marnezia (Charles François Adrien, marquis de, 1735-1800),
député d’Aval (Franche-Comté). Loges Les Amis Réunis et Les Neuf Sœurs,
orient de Paris (1782-1788).

52. Lusignan ou Lusignem (Hugues Thibaut Henri Jacques Lezat marquis de,
1749-1814), colonel ; député de la Noblesse de Paris. Loge La Candeur, orient de
Paris (1775-1777).

53. Mailly d’Haucourt (duc de, 1744-1792), officier ; député de Péronne.
Membre honoraire de la loge La Tendre Fraternité, orient du régiment Royal-
Pologne-Cavalerie (1784).

54. Maures de Malartic (Ambroise Eulalie de Maures, vicomte de, 1736-
1796), officier. Maire de La Rochelle (1785-1789) ; député d’Aunis. Loge La
Parfaite Union, orient de Vermandois-Infanterie. Mort en émigration.

55. Menou (Jacques Louis François, baron de, 1751-1810), député de Tou-
raine. Membre en 1777 de la loge Les Cœurs Unis, orient de Loches.

56. Merlin, dit Merlin de Douai (Philippe Antoine, comte de, 1754-1838),
avocat ; député. Grand officier d’honneur du Grand Orient en 1804.

57. Mesgrigny (Louis Marie, marquis, 1744-1822), maître de camp ; député
de Troyes. Loge La Bienfaisance, orient de Paris (1787).

58. Mirabeau (André Boniface Louis Riquetti, vicomte de, dit Mirabeau-Ton-
neau, 1754-1795), officier. Fervent défenseur de la monarchie à la Constituante
dont il démissionne pour émigrer. Loge Saint-Jean d’Écosse du Contrat Social.
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59. Monspey (Alexandre de, dit le Commandeur de, 1739-1807), officier ;
député du Beaujolais. Loge La Bienfaisance, orient de Lyon.

60. Montboissier-Beaufort-Canillac (Louis, baron de, 1747-1814), maréchal
de camp ; député de Chartres. Loge L’Amitié à l’Épreuve, orient du régiment
d’Orléans-Dragons (1787).

61. Montmorency (Mathieu Jean Félicité de, comte et duc, 1767-1826), bailli
de Montfort-l’Amaury. Loge Maréchal de Coigny, orient de Colonel-Général de
dragons.

62. Montmorency-Luxembourg (Anne Charles Sigmond de, 1737-1803), pair
et « premier baron chrétien » ; maréchal de camp (1780). Député du bas Poitou.
Crée le 12 juin 1762  la loge dite Saint-Jean de Montmorency-Luxembourg, atta-
chée à son régiment Hainaut.

63. Noailles (vicomte de, 1756-1804), maréchal de France. Loge L’Olym-
pique de la Parfaite Estime et la Société Olympique (1786).

64. Orléans (duc d’, dit Philippe Égalité), grand maître de la franc-maçonnerie
française ; eut ses loges particulières à commencer par celle du Palais-Royal en acti-
vité depuis 1772. Sa loge officielle était Saint-Jean de Chartres à l’orient de Mous-
seaux.

65. Panat (Dominique François Brunet, marquis de, 1752-1795), maréchal de
camp ; député du Languedoc. Vénérable de la loge La Parfaite Intelligence, orient
d’Albi (1778).

66. Panetier (Louis Marie, baron de Panetier de Montgrenier), officier de Cava-
lerie ; député de Couserans. Mentionné par M. Taillefer comme maçon à Toulouse.

67. Pardieux (Guy Félix, marquis de, 1758-1799), ancien officier ; député de
Saint-Quentin. Loge Saint-Jean d’Écosse du Contrat Social (1782).

68. Pinteville de Cernon (Jean-Baptiste, baron de, 1756-1837), avocat à la
Table de Marbre de Paris ; député de Châlons-sur-Marne. Loge La Bienfaisance,
orient de Melle (79).

69. Rochechouart (Aimery Louis Roger, comte de, 1744-1791), maréchal de
camp ; député de Paris. Membre de la Société Olympique (1786).
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70. Rochechouart (Victurnien Jean-Baptiste Marie de Rochechouart, duc de
Mortemart, 1752-1812), maréchal de camp. Officier du Grand Orient en 1787.

71. Saint-Simon (Claude Anne, de Rouvroy, marquis de,1743-1819). Maré-
chal de camp ; député d’Angoulême. Loges La Candeur (1775-1776) et L’Olym-
pique de la Parfaite Estime (1786), orient de Paris, et membre de la Société
Olympique (1786).

72. Sillery (Charles Alexis Pierre Brulard de Genlis, marquis de, 1737-1793),
capitaine de vaisseau ; député de Reims. Mentionné comme visiteur à une tenue de
la loge La Triple Union, orient de Reims. A appartenu en 1777 à  la loge La Par-
faite Union, orient de Vermandois-Infanterie.

73. Tessé (René Mars Froulay, comte de, 1736-1814), lieutenant général.
Membre de la  Société Olympique en 1786.

74. Toulongeon (François Emmanuel d’Emskerque, vicomte de, 1748-1812),
colonel de cavalerie ; député du bailliage d’Aval (Franche-Comté). Loge Les Neuf
Sœurs, orient de Paris.

75. Toulouse-Lautrec (Pierre Joseph, comte de, 1727-1794), maréchal de
camp ; député de la sénéchaussée de Castres. Figure sur les tableaux  de la loge
Saint-Jean, orient de Castres.

76. Vassé (Alexandre Bruno Étienne, marquis de, 1753-1830), député de la
Champagne. Loge Les Amis Réunis, orient de Paris (1774-1788) et membre de
la Société Olympique.

77. Vertamond d’Ambloye (François Marie, comte de, 1754-1830), colonel ;
député de Bordeaux. Mentionné maçon par l’historien bordelais Lhéritier.

78. Vilequier d’Aumont (Louis Alexandre Céleste, duc de, 1736-1824), lieu-
tenant général et gouverneur du Boulonnais ; député de Boulogne-sur-Mer.
Membre de la Société Olympique en 1786.

79. Virieu (François Henri, comte de, 1754-1793), colonel au régiment de
Limousin en 1789 ; député du Dauphiné. Loge La Parfaite Union, orient de
Royal-Roussillon-Infanterie.

80. Wimpffen (Louis Félix de, 1744-1814), maréchal de camp ; député de
Caen. Loge Thémis, orient de Caen.
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C. Députés francs-maçons du Clergé aux États généraux : 19 _____________
1. Bamond (abbé Perrotin de, 1759-an IV ?), député du clergé de la capitale.

Appartenait en 1783 à la loge Les Amis Réunis, orient de Paris, qu’il avait fondée.
2. Bottex (Jean-Baptiste, 1743-1792), curé de Neuville-sur-Ain ; député de

Bresse, victime des massacres de Septembre. Loge Les Élus, orient de Bourg.
3. Castellas de Massargues (Jean Antoine, 1735-1801), chanoine comte de

Lyon et son député. Loge La Bienfaisance, orient de Lyon et membre du direc-
toire écossais d’Auvergne.

4. Clerget (Pierre François, 1746-1808), curé d’Ornans ; député du bailliage
d’Amont. Loge Les Bons Amis, orient de Paris.

5. Colaud de La Salcette (Jacques Bernardin, 1733-1796), chanoine de Dié ;
député du Dauphiné. Loge L’Égalité, orient de Grenoble (1777).

6. Dillon (Dominique, 1742-1806), curé de Vieux-Pouzaugues ; élu du Poitou.
Loge Les Cœurs Réunis, orient de Thouars.

7. Gerle (Christophe Antoine Dom Gerle, 1736-1801), chartreux, prieur du
couvent de Pont-Sainte-Marie ; député de Riom en 1789. Tous les auteurs le
considèrent comme maçon, voire « haut maçon » (cf. Dictionnaire de la franc-
maçonnerie).

8. Grégoire (Henry Baptiste, 1750-1831), curé d’Emberménil. Des auteurs en
font un membre de la loge L’Harmonie à Paris, mais il n’y a aucune preuve pré-
cise.

9. Joubert (Pierre Mathieu, 1748-1815), élu de Barbezieux. Loge Indulgente
Amitié, orient de Barbezieux.

10. Laborde (Charles, 1737- ?), curé de Corneillan ; député de Condom. Loge
L’Espérance, orient de Condom.

11. Labrousse de Beauregard (Bernard de, 1735- ?), chanoine régulier de La
Chancelade et prieur curé de Champagnolles ; député de Saintes. Membre de la
loge La Vraie Humanité, orient de Montignac.

12. Latyl (Jean Marie Paul Anne, 1747-1794, guillotiné), oratorien ; député de
Nantes. Membre du Souverain Ordre Métropolitain.
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13. Le Pelletier de Fermusson (Charles Emmanuel, 1740-1817), chanoine
régulier de Domfront ; député du Mans. Vénérable de la loge Maria, orient du
Mans.

14. Marolle (Claude Eustache, 1753-1794), député de Saint-Quentin. Il se
joint au Tiers dès le 15 juin. Loge L’Humanité, orient de Saint-Quentin (1786-
1787).

15. Panat (Armand Jean Simon Élisabeth Brunet de Castelpers de, 1753-
1811), docteur en théologie, vicaire général de Rouen ; député du bailliage de
Chaumont-en-Bassigny. Loge Clermont à l’orient de Toulouse.

16. Rigouard (Jean Joseph, 1735-1799), curé à Solliès-La Farlède (83) ;
député pour la sénéchaussée de Toulon. Loge La Réunion, orient de Solliès.

17. Saurine (Jean-Baptiste Pierre, 1733-1813), curé d’Ysus (64). Loges La
Parfaite Harmonie, orient de Toulon (1785)  et Le Centre des Amis, orient de
Paris.

18. Sieyès (Emmanuel Joseph, 1748-1836), abbé, chanoine ou vicaire général
de Chartres. Loge Les Neuf Sœurs avant 1789.

19. Verguet (Claude François, 1744-1814), vicaire général des Cisterciens ;
député de Saint-Pol-de-Léon. Loge L’Union, orient de Champlitte.

D. Députés suppléants francs-maçons ayant siégé aux États géné-
raux _____________________________________________________

DU TIERS ÉTAT : 4
– Levasseur de Villebranche (René Armand, 1749-1830), officier d’artillerie ;

député suppléant, puis titulaire pour Saint-Domingue. Loge La Fidélité, orient de
Paris (1780-1786).

– Livré (Eustache, 1728-1804), apothicaire ; député suppléant puis titulaire du
Tiers du Mans aux États généraux. Loge Saint Louis, orient de Paris (1790).

– Varin de La Brunetière (Pierre Vincent, 1752-1794), avocat à Rennes ;
député suppléant de la sénéchaussée, siégea à partir du 20 juin 1789. Loge La Par-
faite Union, orient de Rennes. 
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– Talon (Antoine Omer Talon de Boulay-Thierry, 1760-1811), député sup-
pléant, siège à la place de Montboissier. Loge Les Cœurs Simples de L’Étoile
Polaire, orient de Paris.

DE LA NOBLESSE : 5
– Beauharnais (François, marquis de, 1756-1846), député suppléant de Paris,

appelé à siéger le 3 novembre 1789 en remplacement de Lally-Tollendal. Grand
officier du Grand Orient. Membre des loges L’Amitié Française à l’orient de Dra-
gons-Ségur (tableau de 1782) et L’Amitié Fraternelle, orient du régiment de Bel-
zunce.

– Montessus (Patrick Gabriel Bernard, comte de Rully, 1761-1831), colonel ;
député suppléant de Chalon-sur-Saône. Membre de la loge Les Vrais Amis, orient
de Chalon.

– Choiseul-Praslin (Antoine César, comte de, 1756-1808), appelé à siéger à
l’Assemblée nationale le 20 août 1789 en remplacement de Moutenon (non
maçon), démissionnaire. Loge La Candeur, orient de Paris.

– Millet de Morreau (Louis Marie Antoine Destouf, 1751-1825), capitaine
du Génie. Ministre de la Guerre ; député suppléant de Toulon. Loge Le Parfait
Silence, orient du camp de Toulon (1787).

– Châteauneuf-Randon (Alexandre Paul Guérin de, marquis de Tournal, 1757-
1816), sous-lieutenant de dragons ; député suppléant de la Noblesse du Gévaudan
aux États généraux à la place de son oncle émigré ; siège dès août 1789. Conven-
tionnel. Régicide. Vénérable de la loge L’Heureuse Rencontre, orient de Limoges
en 1783.

DU CLERGÉ : 2
– Le Breton ou Le Breton (Pierre Jean, 1752-1829), bénédictin. Loge Saint

Louis de la Martinique des Frères Unis.
– Royer (Jean-Baptiste), curé de Chavannes-sur-Suran (1738-1807) ; suppléant

du bailliage d’Aval, titulaire en avril 1790. Loge La Vraye Lumière, orient de Lou-
hans.
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E. Députés francs-maçons membres de la Législative : 100 ______________
1. Baignoux (Pierre Philippe, 1752-1848), maire de Tours. Loge La Concorde

Écossaise, orient de Tours.
2. Barré (René François Jacques, 1750-1814), loge Mariah, orient du Mans

(tableau de 1803).
3. Beugnot (Jacques Claude, 1761-1835), lieutenant général au présidial de

Bar-sur-Aube. Loge L’Ardente Amitié, orient de Rennes.
4. Bordas (Pardoux, 1748-1842), député de la Haute-Vienne. Loge limousine

L’Amitié.
5. Bouestard de La Touche (Jean Jacques, 1730-1810), médecin ; député du

Finistère. Loge L’École des Mœurs, orient de Morlaix (1777-1784).
6. Bournel (Jean-François, 1740-1806), homme de loi ; député des Ardennes.

Loge La Bonne Union, orient de Rethel (1785-1789).
7. Brémontier (Georges Thomas), négociant ; député de la Seine-Inférieure en

1791. Loge La Céleste Amitié, orient de Rouen.
8. Brissot (Jacques Pierre Brissot de Warville, 1754-1793), avocat, membre de

la chancellerie du duc d’Orléans. Loge La Fidélité, orient de Chartres (d’après ses
mémoires, mais cet atelier n’a jamais été reconnu par le Grand Orient).

9. Bruley (Prudent Jean, 1759-1847), trésorier de France, maire de Tours,
député d’Indre-et-Loire. Loge La Concorde Écossaise (1789).

10. Cartier-Douineau (Joseph Pierre Sylvain), négociant ; député d’Indre-et-
Loire. Vénérable de la loge La Concorde Écossaise, orient de Tours (1787).

11. Cerutti (Joseph Antoine Joachim, 1738-1792), professeur, ancien jésuite.
Loge Les Neuf Sœurs.

12. Chauvet (Pierre Antoine, 1746-1841), notaire ; député des basses Alpes.
Loge Les Enfants de Thémis, orient de Sisteron.

13. Chazaud (Jean-François Simon, 1748-1848), homme de loi ; député de la
Charente. Loge La Parfaite Union, orient de Confolens (1782-1783).

14. Clémenceau de La Lande (René Mathurin, 1755-1821), avocat ; député de
Maine-et-Loire. Loge La Douce Union, orient de Paris (1784).
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15. Colomb-Degaste (Pierre François, 1754- ?), propriétaire. Loge La Philan-
thropie de la Franche Amitié, orient de Saint-Étienne.

16. Constans-Saint-Estève (Jacques Jean, 1757-1833), avocat ; député de
l’Aveyron. Loge La Parfaite Union, orient de Rodez.

17. Coupé (Jacques Michel dit Coupé de l’Oise, 1757-1836), curé de Sermaize
(02) ; député de l’Oise. Loge Le Centre des Amis, orient de Paris.

18. Couturier (Jean-Pierre, 1741-1818), lieutenant civil et criminel au bailliage
de Metz ; député de la Moselle. Loge Les Amis Réunis, orient de Bouzonville.

19. Cuel (François, 1735-1801), bailli du comté d’Auvergne. Loge Saint-
Michel de la Paix, orient de Clermont (1787).

20. Debry (Jean Antoine, 1760-1834). Loge Saint-Jean, orient de Saint-
Quentin, en 1788.

21. Delcher (Joseph Étienne, 1752-1812), homme de loi ; élu de la Haute-
Loire. Loge Saint-Julien de Brioude, orient de Brioude (1779).

22. Delperret (Gabriel, 1761- ?), médecin ; député de la Haute-Vienne. Loge
L’Heureuse Rencontre, orient de Limoges (1784-1785).

23. Digaultray (Jean-Baptiste, 1763-1834), avocat ; député des Côtes-du-
Nord. Loge La Vertu Triomphante, orient de Saint-Brieuc.

24. Deydier (Étienne, 1743-1825), notaire à Pont-de-Vaux.  Loge Le Crois-
sant, orient de Pont-de-Vaux.

25. Dochier (Jean-Baptiste, 1742-1828), avocat ; député de la Drôme. Loge
Les Amis Réunis, orient de Romans.

26. Dorliac (Guillaume Louis, 1744-1814), avocat ; député de la Haute-
Garonne. Loge Les Vrais  Amis Réunis, orient de Toulouse (1775).

27. Dubois-Dubais (Louis Thibault, 1743-1834), capitaine de cavalerie ;
député du Calvados. Loge L’Héroïsme, orient de Beauvais.

28. Ducastel (Jean-Baptiste Louis, 1740-1799), avocat ; député de la Seine-
Inférieure. Loge Les Bons Amis, orient de Rouen.

29. Dumolard (Joseph Vincent, 1766-1819), avocat ; député de l’Isère. Figure
sur le tableau de la loge La Parfaite Union, orient de Grenoble.
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30. Du Moustier de Frédilly (Jean Aubin, 1751-1827), négociant ; député de
la Charente-Inférieure. Loge L’Harmonie, orient de La Rochelle.

31. Dupetitbois (Agathon Pinot, 1742-1809), colonel de dragons ; député de
l’Ille-et-Vilaine. Loge La Parfaite Union, orient de Rennes.

32. Dupont de Grandjardin (Jean-François, 1742-1794, guillotiné), député de
la Mayenne. Loge La Nouvelle Union, orient d’Ernée.

33. Duport (Bernard Jean Marie, 1762-1832), député du Mont-Blanc. Loge
Les Sept Amis, orient de Chambéry.

34. Duval (Charles François Marie, 1750-1829), avocat à la Guerche. Loge La
Parfaite Union, orient de Rennes, sous le nom de Duval de la Bréhonnière.

35. Emmery (Jean Marie Joseph 1754-1825), négociant ; député du Nord.
Loge Amitié et Fraternité, orient de Dunkerque.

36. Escanye (Sébastien, 1759- ?), homme de loi ; député des Pyrénées-Orien-
tales. Loge La Sincère Amitié.

37. Espérou (Bernard, 1758- ?), homme de loi ; député du Tarn. Loge La
Triple Unité, orient d’Albi (1778-1781).

38. Ézingeard (Étienne, 1766-1830), notaire ; député de la Drôme. Loge La
Sagesse à  l’orient de Valence.

39. Fauchet (Claude, 1741-1793, guillotiné), grand vicaire de l’archevêque de
Bourges ;  député du Calvados. Membre de la loge Thémis, orient de Caen.

40. Fleury (Honoré, 1754-1827), député des Côtes-du-Nord. Loge La Vertu
Triomphante à  l’orient de Paris.

41. Fouquet (Louis Antoine, 1756-1818), trésorier de France ; député du
Cher. Loge L’Amitié, orient de Saint-Amand.

42. François, dit François de Neufchâteau (Nicolas Louis, 1750-1828), écri-
vain, professeur de rhétorique. Présida la Législative. Loge Les Neuf Sœurs, orient
de Paris (1778-1784).

43. Gertoux (Brice, 1744-1825), homme de loi ; député des Hautes-Pyrénées.
Loge La Paix, orient de Tarbes.
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44. Girardin (Cécile Stanislas Xavier Louis de, 1762-1827), général de Bri-
gade ; député de l’Oise. Grand officier du Grand Orient sous l’Empire.

45. Golzart (Nicolas Constant, 1758-1827), magistrat ; député des Ardennes.
Loge Le Centre des Amis, orient de Paris.

46. Granet (François Omer, 1758-1821), tonnelier ; député des Bouches-du-
Rhône. Loge Les Philadelphes, orient de Marseille, d’après R. Verrier.

47. Granet (Marc Antoine,1741-1808), avocat ; député du Var. Loge Le Par-
fait Silence, orient de Toulon.

48. Guadet (Marguerite Élie, 1758-1794), avocat ; député de la Gironde à
l’Assemblée législative (1791).  Loge La Française, orient de Libourne (1785).

49. Guillois (Philippe ?), député du Morbihan. Loge L’Union, orient de
Lorient.

50. Guimberteau (Jean, 1744-1812), magistrat ; député de la Charente. Loges
L’Unité des Cœurs, orient de Blanzac (1788) et L’Unité des Cœurs, orient d’An-
goulême (1781-1783-1785).

51. Huguet (Pierre, 1751- ?), maire de Billom ; député du Cher. Loge
L’Amitié, orient de  Saint-Amand (1788-1789).

52. Hutrel (Jean Pierre David Le Tellier de, 1732-1818), avocat général ;
député de la Manche. Orateur en 1786 de la loge Les Amis Réunis, orient du régi-
ment Armagnac-Infanterie.

53. Isnard (Maximin, 1758-1825), négociant ; député du Var, un des chefs de
la Gironde. Vénérable de la loge Le Triomphe de l’Amitié, orient de Draguignan.

54. Jahan (Jean-Baptiste, 1752- ?), magistrat ; député d’Indre-et-Loire. Loge La
Concorde Écossaise, orient de Tours.

55. Jaucourt (Arnail François, marquis de, 1757-1852). Loges Saint-Jean-
d’Écosse du Contrat Social et L’Olympique de la Parfaite Estime, orient de Paris
(1779-1786) et aussi la Société Olympique (1786). Monarchiste, défendit le
trône, démissionna en juillet 1792.  Arrêté par la Commune de Paris, délivré par
Manuel.

56. Joly (Louis Jean Samuel, 1760-1832), négociant ; député de l’Aisne. Loge
L’Humanité, orient de Saint-Quentin.
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57. Lacépède (Bernard Germain Étienne de Laville, comte de, 1756-Épinay
sur-Seine le 6 octobre 1825), scientifique de renom. Membre de la loge Les Neuf
Sœurs (tableaux de 1783-1784-1806).

58. Lacombe-Saint-Michel (Jean Pierre, 1751-1812), officier d’artillerie ;
député du Tarn. Loge La Parfaite Intelligence, orient d’Albi (1789) sous le nom
de « Michel, ancien officier ».

59. Lacoste (Élie, né à Montignac le 18 septembre 1745-1806), médecin à
Montignac. Vénérable de la loge La Vraie Humanité à Montignac (1787 et 1788).

60. Lamarque (François, 1753-1839), avocat ; député de la Dordogne. Loge
L’Anglaise et l’Amitié, orient de Périgueux.

61. Lameth (Théodore, comte de, 1756-1854), officier de marine, puis
colonel de cavalerie du Royal-Étranger après la guerre d’Amérique ; député du
Jura. Loge Les Indissolubles, orient de Digne.

62. Lamourette (Adrien, 1742-1794), évêque constitutionnel de Lyon ;
député. Membre de la réforme écossaise du Rite rectifié.

63. Leboeuf (Nicolas Joseph, 1753-1841), député du Loiret. Loge La Made-
leine, orient de Montargis.

64. Llucia (François Xavier, 1752-1794), fils de bourgeois ; député des Pyré-
nées-Orientales. Loges Saint-Jean des Frères Unis puis Amis de la Vraie Règle,
orient de Perpignan.

65. Lortal (François, 1752-1816), homme de loi ; député de l’Aveyron. Loge
La Cordialité, orient de Villefranche-de-Rouergue.

66. Mailhe (Jean-Baptiste, 1754-1834), homme de loi ; député de la Haute-
Garonne. Initié en 1779 à la loge Les Vrais Amis Réunis, orient de Toulouse.

67. Massenet (Pierre Jean, 1748-1824), cultivateur ; député du Bas-Rhin. Loge
La Candeur, orient de Strasbourg.

68. Mathieu (François Joseph, 1755-1825), procureur général. Syndic du Bas-
Rhin. Loge Isis, orient de Strasbourg (1781-1782).

69. Monnereau (Joseph François Augustin de, 1755-1824), directeur de la
manufacture de tabac de Paris. Loge Les Amis Réunis, orient de Paris.
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70. Monneron (Jean Louis, 1745-1805), négociant aux Indes ; député de Pon-
dichéry. Loge Les Vraies Vertus, orient d’Annonay.

71. Morand (Joseph René Pierre François, 1755-1822), homme de loi ; député
des Côtes-du-Nord. Loge La Vertu Triomphante, orient de Saint-Brieuc.

72. Morisson (Charles Louis François Gabriel, 1751-1819), homme de loi.
Loge La Vraie Harmonie, orient de Poitiers.

73. Muraire (Honoré, comte de, 1750-1837), avocat ; maire de Draguignan ;
député du Var. Présida la Législative. Initié à la loge Le Triomphe de l’Amitié,
orient de Draguignan (1785).

74. Pagis (François Pierre Marie Anne, 1760-1855), médecin ; député de la
Noblesse. Loge L’Union, orient de Laval (1789).

75. Pastoret (Claude Emmanuel Joseph Pierre, marquis de, 1755-1840),
auteur. Sa renommée lui valut d’être président des assemblées électorales de Paris.
Refusa l’offre de Louis XVI pour le ministère de l’Intérieur ou celui de la Justice ;
député de Paris ; premier président de la Législative. Orateur, puis vénérable de la
loge Les Neuf Sœurs, orient de Paris (1782-1789).

76. Perret (Jean-Baptiste, 1762-1843), homme de loi ; député du Cantal. Loge
Les Amis du Gouvernement, orient d’Aurillac.

77. Perrin (Antoine, Hyacinthe, 1748- ?), avocat ; député du Jura. Loge L’Éga-
lité, orient de Lons-le-Saulnier.

78. Poitevin (Jean François Anicet, 1752-1840), député du Var. Loge L’Union
des Cœurs Vertueux, orient de Barjols (83).

79. Primaudière (René François de la, 1751-1814), avoué à Sablé (Sarthe).
Vénérable de la loge Le Siècle d’Or, orient de Sablé (1789).

80. Prouveur du Pont (Auguste Antoine Joseph, 1759-1843), député du Nord.
Loge L’Union, orient de Valenciennes.

81. Ramel (Jean-Pierre, 1761-1795), avocat ; député du Lot. Loge Les Élus de
Chartres, orient de Cahors.

82. Ramon de Carbonnières (Louis François Élisabeth, baron de, 1755-1827),
avocat ; député de Paris. Loge La Céleste Amitié, orient de Paris (1779-1783).
Également député du Grand Orient.
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83. Rampon (Antoine Guillaume, comte de, 1759-1842), général d’Empire.
Engagé à 16 ans, sous-lieutenant en 1791, s’illustre à Montenotte en résistant avec
1 500 hommes aux 13 000 Autrichiens de Beaulieu. Loges La Parfaite Union et
Sainte Caroline, orient de Paris.

84. Reboul (Henri Paul Irénée, 1763-1839), avocat ; député de l’Hérault. Loge
toulousaine.   

85. Ribes (Raymond, 1743- ?), avocat ; député de l’Aude. Loge Les Enfants de
la Gloire, orient de Limoux (1774-1778).

86. Rivery (Louis, 1742-1816), négociant ; député de la Somme. Loge La Par-
faite Harmonie, orient d’Abbeville.

87. Roubaud (François Yves, 1749-1834), médecin à Grasse ; député du Var.
Loge La Nouvelle Amitié, orient de Marseille (1789).

88. Rouède (Jean Pierre Vital, 1752- ?), député de la Haute-Garonne. Loge La
Liberté, orient de Salies du Cominges (1785-1787).

89. Roux-Fazillac (Pierre, 1746-1833), officier ; député de la Dordogne. Loge
L’Harmonie, orient de Sarlat.

90. Rouyer (Jean Pascal, 1761-1819), officier de marine. Membre de la loge et
du chapitre bruxellois. Il est un des créateurs du Suprême Conseil de Belgique.

91. Rudler (Francisque, Joseph, 1757-1837). Avocat ; député du Haut-Rhin.
92. Sautereau de Bellevaux (Jean, 1741-1809), homme de loi ; député de la

Nièvre. Loge Saint Pierre des Lions, orient de Saint-Pierre-le-Moûtier, en Niver-
nais (1783-1785).

93. Siau (Étienne Léonard, 1748- ?), négociant ; député des Pyrénées. Loges
perpignanaises Les Frères Réunis (1781) et La Vraye Lumière (1782-1786).

94. Theulé (Jean Marie, 1756-1844), avocat ; officier municipal de Toulouse ;
député de la Haute-Garonne. Loge Les Cœurs Réunis, orient de Toulouse.

95. Vardou (Louis Alexandre Jacques, 1751-1809), député du Calvados. Loge
Les Cœurs sans Fard et Constante Amitié Réunis, orient de Caen (1780).

96. Varaigne (Pierre Joseph Bernard de, 1751-1807), ingénieur des Ponts et
Chaussées ; député de la Haute-Marne. Loge La Bienfaisance, orient de Langres
(1791).
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97. Vayron (Pierre, 1752-1825), chanoine ; député du Cantal. Loges Sully et
Saint-Vincent, orient de Saint-Flour  (1801-1804).

98. Vence (Jean Gaspard, 1747-1804), corsaire, contre-amiral en 1794. Loges
La Douce Union, orient de Paris (1783-1788) et Les Amis Réunis, orient de Ton-
nerre.

99. Vimar (Nicolas, 1744-1829), député de la Seine-Inférieure. Loge La Par-
faite Union, orient de Rouen.

100. Visquenel de Launay (1741-1804), député de l’Oise. P. Lamarque le note,
en 1761 et 1771, à la loge Sainte Geneviève, orient de Paris, dépendante de la loge
de Clermont.           

F. Députés francs-maçons suppléants à la Législative : 8 ________________
1. Alleaume (Augustin Pierre Joseph, 1744-1794), notaire. Loge L’Humanité,

orient de Saint-Quentin.
2. Chéron-Labruyère (Louis Claude, 1758-1807), écrivain ; député suppléant

à la Législative pour Paris ; siégea à partir du 12 octobre 1791. Loge La Bonne
Union, orient de Paris, 1783.

3. Jourdain-Durocher (Charles Michel Marie, 1758-1794, guillotiné), avocat ;
député suppléant, ne siégea pas. Loge Les Arts et l’Amitié.

4. Jullien de la Drôme (Marc Antoine, 1744-1821), loge romanaise Les Amis
Réunis (1788-1789).

5. Laurent (Claude Hilaire, 1740-1801), médecin. Loges Le Parfait Silence
(1780) et Les Beaux-Arts (1780-1783).

6. Lémerer (Roland Gaspard, 1757-1820), avocat ; suppléant, ne siégea pas.
Loge La Parfaite Union, orient de Rennes (1774).

7. Mazade de Percin (Julien Bernard Dorothée de, 1750-1823), avocat à Tou-
louse. Loge Les Vrais Amis Réunis affiliée à La Bonne Foi, orient de Montauban,
puis à la Triple Alliance de Port-Louis.

8. Pénières-Delors (Augustin, 1767-1870), avocat ; député suppléant de la
Corrèze. Loge L’Intime Fraternité, orient de Tulle.
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G. Députés francs-maçons à la Convention : 164 _____________________
1. Amar (André, 1755-1816). À la fois avocat au parlement de Grenoble et tré-

sorier de France au Bureau des finances. Vote la mort dans les 48 heures. Initié à
la loge L’Égalité à l’orient de Grenoble, membre de la loge Bienfaisance et Égalité.

2. Aubermesnil (François Antoine Lemoyne d’, 1748-1802), officier ; député
du Tarn. Absent au moment du vote. Loges L’Amitié à l’Épreuve, orient de Nar-
bonne (1781) et Le Centre des Amis, orient de Paris.

3. Auguis (Pierre Jean Baptiste, 1742-1810), officier puis magistrat ; député
des Deux-Sèvres. Loge La Bienfaisance, orient de Melle.

4. Babey (Pierre Marie Athanase, 1742-1815), notaire à Orgelet dans le Jura,
modéré. Loges La Parfaite Union, orient de Besançon et L’Égalité, orient de Lons-
le-Saunier (1776). Vote la détention ou le bannissement.

5. Balmain (Jacques Antoine, 1751-1828), député du Mont-Blanc. Loge Les
Sept Amis, orient de Chambéry. Absent lors du vote.

6. Bancal des Issarts (Jean Henry, 1750-1826), notaire au Châtelet. Girondin.
Loge Saint-Maurice, orient de Clermont-Ferrand (1789). Vote l’indulgence.

7. Barbaroux (Charles Jean Marie, 1767-1794), avocat à Marseille, chef des
fédérés marseillais de 1792. Girondin, il joue un rôle capital dans l’insurrection du
10 août 1792.  Guillotiné à Bordeaux (printemps 1794). Membre de la Mère
Loge Écossaise (selon R. Verrier). S’étant d’abord prononcé pour l’appel au
peuple, il vote ensuite la mort sans sursis.    

8. Barère (Bertrand Barère de Vieuzac, 1755-1841), avocat au parlement de
Toulouse. Préside la Convention lors du procès du roi. Son discours emporte la
conviction des hésitants tentés par la solution de l’appel au peuple. Loges L’ency-
clopédique, orient de Toulouse dès sa création en 1787 et La Paix, orient de
Tarbes. Vote l’appel au peuple préconisé par Vergniaud.           

9. Beffroy de Beauvoisin (Louis Étienne, 1755-1825), officier aux grenadiers
royaux. Figure sur les tableaux de la loge L’Humanité, orient de Saint-Quentin
(1785-1786).

10. Belin (Jean-François, 1740-1807), propriétaire cultivateur ; député de
l’Aisne. Membre, en 1781, de la loge Les Frères Unis, orient de Soissons. Vote
l’indulgence.
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11. Bernard des Heuzines (André Antoine, dit Bernard de Saintes, 1751-
1819), magistrat. Loge Constante Société, orient de Saintes. Vote la mort.

12. Berthezènes (Jean Étienne Antoine, 1759-1840), avocat ; député du Gard.
Loge Henry IV  et Sully, orient de Nîmes (1785-1786).

13. Bertrand (Antoine, 1749-1816), député du Cantal. Loge Saint Vincent,
orient de Saint-Flour. Absent lors du vote.

14. Besson (Alexandre, 1758-1867), notaire ; député d’Amont. Loges Sincérité et
Parfaite Union, orient de Besançon, et Le Centre des Amis, orient de Paris. Vote la mort.

15. Bezard (François  Siméon, 1760-1849), avocat. Loge Le Centre Des Amis,
orient de Paris. Vote la mort.

16. Bissy (Jean-François, 1756-1831), avocat. Loges La Trinité, orient de Paris
et La Belle Amitié, orient de Mayenne.

17. Blad (Claude Antoine Auguste, 1764-1807), employé de l’administration
maritime. Loge Les Élus de Sully, orient de Brest. Vote la mort.

18. Blaviel (Antoine, Innocent, 1757-1842), homme de loi à Carjac, modéré.
Loge La Paix à l’orient de Toulouse.  Absent au moment du vote.

19. Bollet (Philippe Albert, 1753-1810), député du Pas-de-Calais. Loge Les
Amis Réunis, orient de Lille.

20. Bonnet (Pierre François, 1754-1809), avocat à Limoux. Loge La Paix,
orient de Toulouse. Vote la mort.

21. Bouissou (Pierre, 1753-1828), médecin ; député du Lot-et-Garonne. Loge
La Paix, orient d’Agen. Vote la mort.

22. Boutroue (Louis Martial Stanislas, 1757-1816), député de la Sarthe. Loge
L’Âge d’Or, orient de La Ferté-Bernard.

23. Boyer-Fonfrède (Jean-Baptiste, 1760-1793), négociant ; officier muni-
cipal ; député de la Gironde ; présida la Convention en mai 1793. Loge
L’Amitié, orient de Bordeaux. Vote la mort.

24. Brissot (Jacques Pierre Brissot de Warville, 1754-1793), avocat. Membre
de la loge La Fidélité à l’orient de Chartres,  loge qui n’a pas été intégrée au Grand
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Orient de France. Il aurait appartenu à la loge Les Neuf Sœurs selon l’abbé Bar-
ruel, thèse non confirmée  par les francs-maçons. Vote pour l’appel au peuple, puis
la mort avec sursis.

25. Brun (Jean, 1726-1797), député de la Charente. Loge La Parfaite Union,
orient d’Angoulême.

26. Cambacérès (Jean Jacques Régis, 1753-1824), conseiller à la cour des comptes
de Montpellier. Conventionnel et président de l’Assemblée. Initié à Montpellier dans
la  Loge Ancienne et de la Réunion des Élus. Vénérable de la loge parisienne Saint-
Jean de la Grande Maîtrise ; grand maître du Grand Orient en suppléance du roi
Joseph Bonaparte, grand maître de plusieurs rites instaurés en France. Vote la mort.

27. Campmas (Pierre Jean), membre d’une loge tarnaise. Vote la mort.
28. Cassanyes (Jacques Joseph François, 1758-1843), député des Pyrénées-

Orientales. Loge Les Arts, orient de Perpignan.
29. Cavaignac (Jean-Baptiste, 1762-1829), avocat au parlement de Toulouse.

Député du Lot. Loge Saint-Martin, orient de Pauillac. Vote la mort.
30. Chabanon (Antoine Dominique, 1757-1836), avocat ; député du Cantal.

Loge Le Centre  des Amis, orient de Paris. Vote l’indulgence.
31. Chabot de l’Allier (Georges Antoine, 1758-1819), avocat au parlement de

Paris. Loge Les Francs Chevaliers, orient de Paris.
32. Charlier (Louis Joseph, 1754-1797), avocat ; député de la marine. Loge

Saint-Louis de la Bienfaisance, orient de Châlons-sur-Marne. Vote la mort.
33. Chasset (Louis Antoine, 1745-1824), avocat. Loge Le Parfait Accord,

orient de Villefranche. Vote pour la détention.
34. Châteauneuf-Randon (Alexandre Paul Guérin, marquis de Tournai, 1757-

1816), vénérable de la loge L’Heureuse Rencontre, orient de Limoges (1783).
Vote la mort.

35. Chaumont (Jean François, 1741-1828), notaire ; député d’Ille-et-Vilaine.
Loge La Dauphine, orient de Saint-Malo. Vote la mort.

36. Chazal (Jean Pierre Léon, 1766-1840), avocat ; député du Gard. Un des
créateurs du Suprême Conseil de Belgique. Vote la mort. 
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37. Chauvin-Hersant (François Augustin, 1756-1836), secrétaire général de la
préfecture des Deux-Sèvres. Loge L’Intimité, orient de Niort.

38. Claverie ou Clavery (Jean-Baptiste Joseph, 1747-1840), professeur ; député
du Lot-et-Garonne. Loge La Parfaite Union, orient d’Agen. Vote pour l’indulgence.

39. Cherrier (Jean Claude, 1752-1823), lieutenant général au bailliage de
Neufchâteau ; député des Vosges. Loge Maréchal de Saxe (1783), orient du régi-
ment de Septimanie-Cavalerie.

40. Colaud de La Salcette (Jacques Bernardin, 1733-1796), chanoine de Dié.
Loge L’Égalité, orient de Grenoble (1777). Vote la mort.

41. Collombel (Pierre, 1756-1841), député de la Meurthe. En mission à Tou-
louse l’an III, il autorise la réouverture des loges, ce qui l’a fait considérer comme
un frère par les maçons garonnais. Vote pour la détention.

42. Coupé (Jacques Michel, dit Coupé de l’Oise, 1757-1836), curé de Semaize
(02). Loge Le Centre des Amis, orient de Paris. Vote la mort.

43. Couppé de Kervenno (Gabriel Hyacinthe, chevalier de, 1757-1832), avocat
au parlement de Rennes ; député de Lannion. Loges La Vertu Triomphante,
orient de Saint-Brieuc (1803) et La Paix, orient de Lannion (1807-1808). Vote
pour la réclusion.

44. Couthon (Georges, 1756-1794), avocat à Clermont-Ferrand. Initié le 17
décembre 1786 à la loge Saint-Maurice à Clermont dont il a été l’orateur puis le
premier surveillant. La loge du Grand Orient de France à Clermont porte son
nom. Vote la mort.

45. Couturier (Jean Pierre, 1741-1848), député de la Moselle. Loge Les Amis
Réunis, orient de Bouzonville. Absent lors du vote.

46. Crassous (Joseph Augustin, 1755-1829), avocat à La Rochelle. Vénérable
de la loge Les Zélés Philanthropes.

47. Cussy (Gabriel de, 1739-1793), directeur de la Monnaie de Caen. Loge La
Constante Amitié des Cœurs sans Fards, orient de Caen. Vote pour la détention.

48. Debry (Jean Antoine, 1760-1834), loge Saint-Jean, orient de Saint-
Quentin (1788). Vote la mort.

Addenda

371



49. Dechézeaux (Gustave, 1760-1794), loge La Sagesse, orient de Saint-
Martin-de-Ré. Hostile à la mort du roi, vote pour l’indulgence.

50. Defermon des Chapelières (Joseph Jacques, 1752-1831), avocat. Loge La
Parfaite Union. Vote la mort.

51. Delaunay (Pierre Marie Léonard, 1755-1814), député de Maine-et-Loire.
Loges Le Tendre Accueil, orient d’Angers et Le Centre des Amis, orient de Paris.
Vote la mort.

52. Delbrel (Pierre, 1764-1846), avocat ; député du Lot. Loge La Parfaite
Union, orient de Moissac. Vote la mort.

53. Desgrouas (Charles François Grégoire Michel Étienne, 1747-1816),
député de l’Orne. Loge Mont Liban, orient de Mortagne. Vote la mort.

54. Desmoulins (Camille, 1760-1794), avocat, brillant journaliste, pamphlé-
taire. Il prend une part active aux journées de juillet 1789 et à la prise de la Bas-
tille. Membre de la loge Les Neuf Sœurs à Paris (n’est pas reconnu comme maçon
dans le Dictionnaire de la franc-maçonnerie). Vote la mort.

55. Deydier (Étienne, 1743-1825), notaire ; député de l’Ain. Loge Le Crois-
sant, orient de Pont-de-Vaux. Chevalier d’Orient. Vote la mort.

56. Dulaure (Jacques Antoine, 1755-1835), député du Puy-de-Dôme. Loge
Osiris, orient de Sèvres, membre des Chevaliers de la Croix, puis de l’Ordre du
Temple. Vote la mort.

57. Dumont (Louis-Philippe, 1765-1853), député du Calvados. Loge La
Constante Amitié, orient de Caen. Vote l’indulgence et le sursis.

58. Duplantier (Jacques Paul Fronton, 1764-1814), avocat. Loge Les Amis
Intimes, orient de Paris, en 1781. Vote la mort avec sursis.

59. Duport (Bernard Jean Maris, 1762-1832), loge Les Sept Amis, orient de
Chambéry. Vote pour l’indulgence.

60. Duval (Charles François Marie, 1750-1829), avocat à La Guerche. Loge La
Parfaite Union, orient de Rennes. Vote la mort.

61. Ehrman (Jean-François, 1757-1839), député du Bas-Rhin. Loge Ferdinand
aux Neuf Étoiles, orient de Strasbourg (1782-1784). Absent au moment du vote.
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62. Escudier (Jean-François, 1759-1819), marchand drapier à Toulon. Loge
Les Élèves de Minerve, orient de Toulon.

63. Estadens (Antoine, 1773-1814), député de la Haute-Garonne. Loge La
Parfaite Amitié, orient de Toulouse. Vote pour l’indulgence.

64. Fauchet (Claude, 1741-1793, guillotiné), grand vicaire de l’archevêque de
Bourges, ancien prédicateur du roi, prêtre à Saint-Roch. Membre de la loge
Thémis, orient de Caen. Refuse de voter la mort du roi.

65. Fauvre-Labrunerie (Charles Benoît, 1750-1823), receveur des décimes à
Bourges. Loge Sainte-Solange, orient de Bourges avant 1789. Vote la mort.

66. Ferroux (Étienne Joseph, 1751-1834), député du Jura. Loges La Constante
Amitié, orient d’Ornans (1777) et La Sincérité, orient de Besançon.

67. Fokedey ou Fockedey (Jean Jacques, 1758-1853), médecin ; député du
Nord. Loge Le Centre des Amis. Vote contre la mort du roi et démissionne, le 7
avril 1793.

68. Fouché (Joseph, duc d’Otrante, 1759-1820), coadjuteur laïc chez les ora-
toriens. Loge  Les Citoyens Unis à l’orient de Melun. Initié en 1789 à la loge
Sophie Madeleine, reine de Suède à Arras. Vote la mort.

69. Fourcroy (Antoine François, comte de, 1755-1808), chimiste. Loge Les
Neuf Sœurs, orient de Paris. Absent au moment du vote.

70. Fournel (Marc-Antoine, 1760-?), député du Lot-et-Garonne. Membre en
1806 de la loge Napoléon-le-Grand, orient de Marmande.

71. Garat (Dominique Joseph, comte de, 1749-1833), avocat ; député,
ministre de la Justice. Initié à Bordeaux par la loge L’Harmonie, membre de la loge
Les Neuf Sœurs. Vote la mort.

72. Genevoix-Duraison (Louis Benoît, 1751-1834), avocat ; député de l’Isère.
Loge Bienfaisance et Égalité, orient de Grenoble (1788-1790).

73. Girault (Claude Joseph, 1736-1828), commissaire de marine ; député  des
Côtes-du-Nord. Loge La Bienfaisance, orient de Langres. Vote pour l’indulgence.

74. Godefroy (Charles François Marie, 1755-1825), jurisconsulte ; député de
l’Oise. Absent lors du procès du roi. Loge Les Cœurs Unis, orient de Paris.
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75. Goudelin (Guillaume Julien Pierre, 1765-1826), avocat. Loges Le Centre
des Amis (sans date) et, en l’an XIII, membre de la loge La Tendre Fraternité,
orient de Dinan. Vote pour l’indulgence.

76. Gouly (Marie Benoît Louis, 1753-1823), médecin ; député de l’Ile-de-
France. Vénérable de la loge Osiris, orient de Sèvres. Vote pour la détention ou le
bannissement.

77. Grégoire (Henry Baptiste, 1750-1831), curé d’Emberménil. Loge L’Har-
monie à Paris (il n’y a aucune preuve précise aujourd’hui sur ce rattachement). De
Savoie, il envoie une lettre approuvant la condamnation. Vote la mort.

78. Guadet (Marguerite Élie, 1758-1794, guillotiné), avocat. Loge La Fran-
çaise, orient de Libourne (1785). Vote l’appel au peuple et la mort avec sursis.

79. Granet (François Omer, 1758-1821), tonnelier ; député des Bouches-du-
Rhône. Loge Les Philadelphes, orient de Marseille.

80. Guimberteau (Jean, 1744-1812), magistrat ; député de la Charente. Loges
La Parfaite Union, orient de Blanzac (1788) et L’Union des Cœurs, orient d’An-
goulême (1781-1783-1785).

81. Gumery (Michel, 1751-1803), député du Mont-Blanc. Loges Saint-Louis
de l’Épée et Saint-Jean de la Concorde des Centrons, orient de Moûtiers (1788-
1790). Absent au moment du vote.

82. Hardy (Antoine François, 1748-1823), médecin protestant, l’un des fon-
dateurs du Club des Amis de la Constitution ; député de la Seine-Inférieure,
proche des Girondins. Loge Les Arts Réunis (1789). Vote l’appel au peuple, la
détention, le bannissement et la mort avec sursis.

83. Houriez-Éloi (Charles Antoine, 1753-1849), député de la Somme. Loge
L’Heureuse Rencontre, orient de Roye.

84. Humbert (Sébastien, 1750-1835), procureur au bailliage de Bar-le-Duc ;
député de la Meuse. Loge L’Amitié Bienfaisante, orient de Bar. Vote l’indulgence.

85. Ichon (Pierre, 1757-1837), oratorien ; député du Gers. Initié à la loge Les
Cœurs Réunis, orient de Toulouse, en 1784. Figure sur les registres de la loge
L’Espérance.
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86. Isnard (Maximin, 1758-1825), négociant parfumeur à Grasse. Membre de
la loge Le Triomphe de l’Amitié à Draguignan (1785), dont il devient vénérable.
Vote la mort.

87. Jacomin (Jean Jacques Hippolyte, 1764-1843), notaire. Loge Sincérité et
Parfaite Union. Vote la mort.

88. Jean Bon Saint-André (André Jeanbon dit, 1749-1813), officier de marine ;
député du Lot (date d’initiation non précisée).

89. Jullien de la Drôme (Marc-Antoine, dit Jullien de La Drôme, 1744-1821),
écrivain, précepteur dans la famille de Damville. Membre de la loge romanaise Les
Amis Réunis. Vote la mort.

90. Kervelegan (Augustin Bernard François Le Goazre de, 1748-1825), avocat
à Quimper. Vénérable, en 1773, de la loge La Parfaite Union, orient de Quimper.
Vote la détention.

91. Lacombe-Saint-Michel (Jean-Pierre, 1751-1812), officier d’artillerie.
Figure sur le tableau  de la loge La Parfaite Intelligence (1789), orient d’Albi, sous
le nom de « Michel, ancien officier ». Vote la mort.

92. Lacoste (Élie, 1745-1806), médecin ; député de la Dordogne. Loge La
Vraie Humanité, orient de Montignac (1785). Vote la mort.

93. Lacoste (Jean-Baptiste, 1753-1821), avocat ; député du Cantal. Loge Les
Enfants de la Concorde Fortifiée. Vote la mort.

94. Laignelot (Joseph François, 1750-1829), auteur dramatique ; député de
Paris. Loge Le Patriotisme, orient de Paris (1785).  Vote la mort.

95. Lakanal (Joseph, 1762-1845), vicaire épiscopal à Foix en 1791 ; député de
l’Ariège. Loges Le Point Parfait et La Triple Harmonie. Vote la mort.

96. Lamarque (François, 1753-1839), avocat ; député de la Dordogne. Loge
L’Anglaise et L’Amitié, orient de Périgueux. Propose la déchéance du roi et vote
la mort.

97. Leclerc (Jean-Baptiste, 1756-1826), député suppléant d’Angers. Prend la
suite du frère Milscent démissionnaire. Loge Le Tendre Accueil, orient d’Angers
(1786). Vote la mort.
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98. Legendre (François Paul, 1759-1817), avocat ; député de la Nièvre. Loge
Le Centre des Amis, orient de Paris. Vote la mort.

99. Le Maignan (Julien Camille, 1746-1812), lieutenant criminel ; député du
Maine-et-Loire.  Loge Le Centre des Amis, orient de Paris. Non régicide.

100. Le Maréchal (Denis, 1755-1851), négociant ; député de l’Eure. Loge La
Constance Éprouvée, orient d’Évreux. Refuse de voter la mort et démissionne.

101. Le Pèletier de Saint-Fargeau (Louis Michel, marquis, 1760-1793), prési-
dent du parlement de Paris. Élu de l’Yonne. Son appartenance à la loge La Parfaite
Union à l’orient de Valenciennes est contestée par les historiens actuels. Vote la mort.

102. Le Sage-Ségnault (Gaspard Jean Joseph, 1739-1823), négociant ; député
du Nord. Loges Les Amis Réunis, orient de Lille et L’Amitié, orient de Douai.
Vote la mort.

103. Levasseur (René, dit Levasseur de la Sarthe, 1647-1834), chirurgien ;
député de la Sarthe. Initié en Belgique par la loge Les Zélés Philanthropes (33°
du Rite écossais et grand archiviste du Grand Orient des Pays-Bas). Vote la mort.

104. Lidon (Bernard François, 1752-1793), négociant ; député de la Corrèze.
Loge L’Amitié Fraternelle, orient de Brive (1777). Vote la mort avec sursis.

105. Lion (Pierre Joseph, 1737-1792), député de la Guadeloupe à la Conven-
tion. Loge La Tendre Fraternité, orient de Saint-Pierre de la Martinique.

106. Lobinhes (Louis, 1730-1815), député de l’Aveyron. Loge La Cordialité,
orient de Villefranche-de-Rouergue.

107. Lofficial (Louis Prosper, 1751-1815), lieutenant général au bailliage de
Vouvant (85). Loge Le Tendre Accueil, orient d’Angers. Tenta de sauver Louis
XVI.

108. Lombard-Lachaux (Pierre, 1744-1807), pasteur en Dauphiné. Loge Le
Centre des Amis (1796). Vote la mort.

109. Mailhe (Jean-Baptiste, 1754-1834), homme de loi. Loge Les Vrais Amis
Réunis, orient de Toulouse (1782). Vote la mort avec sursis.

110. Mailly de Châteaurenaud (Antoine Anne Alexandre Marie Gabriel Joseph
François, marquis de, 1742-1819), avocat général à la chambre des comptes de
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Dole ; député de Saône-et-Loire. Loges Les Neuf Sœurs (1784)  et La Réunion
des Étrangers, orient de Paris. Vote la mort.

111. Malhes (Paul, 1748- ?), négociant ; député du Cantal. Loge Les Amis du
Gouvernement, orient d’Aurillac. Absent, lors du vote.

112. Marin (Antoine, 1756-1825), député du Mont-Blanc. Loge La Réu-
nion. Absent, lors du vote.

113. Martel (Pourçain, 1748-1836), notaire ; député de l’Allier. Loge «Les
Cœurs Unis, orient de Saint-Pourçain (1786-1810).

114. Mazade de Percin (Julien Bertrand Dorothée de, 1750-1823), avocat ;
député de Toulouse. Loges Les Vrais Amis Réunis (Montauban) et La Triple
Alliance de Port-Louis. Vote l’indulgence.

115. Meillan (Arnaud Jean, 1748-1809), négociant ; député des basses Pyré-
nées. Loge La Zélée, orient de Bayonne (1810).

116. Mellinet (François Anne, 1738-1793), député de la Loire-Inférieure.
(Doute sur sa position maçonnique.) Vote la mort.

117. Mercier (Louis Sébastien, 1740-1814), avocat ; député de Seine-et-Oise.
Loge Les Neuf Sœurs (1778 à 1783). Vote l’indulgence.

118. Merlin, dit Merlin de Douai (Philippe Antoine, comte de, 1754-1838),
avocat ; ministre de la Justice. Son nom figure parmi les grands officiers d’honneur
du Grand Orient de France. Vote la mort.

119. Merlin, dit Merlin de Thionville (Antoine Christophe, 1762-1833),
avocat à Metz. Réclame, dès le 1er octobre 1792, l’exécution du roi. Son affiliation
à la loge Le Centre des Amis fut acceptée puis refusée. Comme il  s’agit  d’une affi-
liation, il devait déjà être maçon. Vote la mort.

120. Morisson (Charles Louis François Gabriel, 1751-1819), homme de loi ;
député de Poitiers. Loge La Vraie Harmonie, orient de Poitiers. S’oppose à la mise
en accusation du roi, puis s’abstient dans différents votes.

121. Muraire (Honoré comte, 1750-1837), avocat ; député de Draguignan.
Loge Le Triomphe de l’Amitié, orient de Draguignan, où il fut initié. Membre du
Suprême Conseil et lieutenant grand commandeur en 1725.
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122. Orléans (dit Philippe Égalité), prince de sang ; aurait demandé, après
Varennes, la déchéance du roi. Élu député de Paris, il reçoit le nom d’Égalité en
septembre. Il est arrêté par les Montagnards en avril 1793 pour servir d’otage à la
République après la trahison de son fils. En novembre, il est condamné à mort
pour « avoir aspiré à la royauté ». Vote la mort.

123. Palasme de Champeaux (Julien François, 1736-1795), sénéchal de Saint-
Brieuc. Visiteur de la loge La Parfaite Union, orient de Rennes. Vote la mort.

124. Payne (Thomas, né à Thetford, Angleterre, 1737-1809), publiciste amé-
ricain, qui aurait appartenu, selon P. Lamarque, à la Loge Britannique. Enthou-
siasmé par la Révolution française, il en fait l’apologie. Réfugié en France, il avait
reçu la citoyenneté française et un siège à la Convention comme député du Pas-de-
Calais. Opposé à la mort du roi.

125. Pénières-Delzors (Augustin, 1767-1870), avocat ; député de la Corrèze.
Loge L’Intime Fraternité, orient de Tulle. Vote la mort.

126. Peries (Jacques, 1736-1797), député de l’Aude. Loge La Parfaite Union,
orient de Castelnaudary (1781). Vote l’indulgence.

127. Perrin (Jean-Baptiste, 1754-1815), négociant. Vénérable en 1806 de la
loge La Parfaite Union, orient d’Épinal. Vote la mort.

128. Peyssard (Jean Pascal Charles, 1740-1804), officier d’infanterie ; député
de la Dordogne. Loge militaire du Point de Réunion à Périgueux (1786). Vote la
mort.

129. Piffte (Jean-Baptiste, 1747-1818), député des Ardennes. Loge La Fran-
chise, orient de Guise (1774).

130. Pomme (André, dit Pomme l’Américain, 1756-1842), député de la
Guyane, ne siège qu’après la mort du roi. Loges Les Amis Intimes, orient de Paris
(1781-1783), et L’Âge d’Or du même orient (1783-1785), puis Le Centre des
Amis, orient de Paris (1797).

131. Poulain de Boutancourt (Jean-Baptiste, Célestin, 1758-1802), maître de
forges ;  député de Vitry-le-François. Loge Les Frères Discrets, orient de Charle-
ville (1782). Vote la détention ou le bannissement.
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132. Poullain de Grandpré (Joseph Clément, 1744-1821), conseiller au bail-
liage de Mirecourt et son député. Vénérable de la loge Le Roi Stanislas, orient de
Neufchâteau, et membre de la loge La Paix (1801). Il avait appartenu, en 1769, à
la loge Le Parfait Désintéressement de Mirecourt. Hostile à la mort du roi.

133. Prieur (Pierre Louis, dit Prieur de la Marne, 1756-1827), avocat au pré-
sidial de Châlons-sur-Marne et son député. Loge La Bienfaisance Châlonnaise,
orient de Châlons-sur-Marne, et membre en 1792 de la loge La Triple Union,
orient de Reims. Vote la mort.

134. Primaudière (René François de la, 1751-1814), avoué à Sablé (Sarthe) et
son député. Vénérable de la loge Le Siècle d’Or, orient de Sablé (1789). Vote la
mort.

135. Prunelle de Lière (Léonard Joseph, 1740-1828), avocat au parlement de
Grenoble.  Loge La Bienfaisance à l’orient de Grenoble (1773). Opposé à la mort
du roi, vote le bannissement.

136. Ramel-Nogaret (Dominique Vincent, 1760-1829), député de l’Aude.
Cité comme maçon par Taillefer. Vote la mort.

137. Réal (Guillaume André de, 1755-1832), avocat ; député de Grenoble.
Loge La Parfaite Union, orient de Grenoble. Vote l’indulgence.

138. Rébecquy (François Trophime, 1760-1794), négociant ; député des Bou-
ches-du-Rhône. Se suicida après le 2 juin. Verrier le cite dans son ouvrage sur la
mère-loge écossaise. Vote la mort.

139. Régnault de Saint-Jean d’Angély (Michel Louis Étienne, 1761-1819),
avocat ; député de Rochefort. Était membre, en 1789, des loges Les Frères Initiés
et L’Égalité, orient de Saint-Jean-d’Angély.

140. Ricord (Jean-François, 1760-1818), avocat ; député du Var. Loge La
Nouvelle Amitié, orient de Grasse. Vote la mort.

141. Rivery (Louis, 1742-1816), négociant ; député de la Somme. Loge La
Parfaite Harmonie, orient d’Abbeville. Vote l’indulgence.

142. Robin (Louis Antoine Joseph, 1757-1802), voiturier ; député de l’Aude.
Loge La Régularité, orient de Nogent-sur-Seine (1781-1783). Vote la mort.
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143. Romme (Charles Gilbert, 1750-1795), précepteur en Russie du prince
Stroganov. Loge Les Neuf Sœurs, orient de Paris. Vote la mort.

144. Roux-Fazillac (Pierre, 1746-1833), officier ; député de la Dordogne.
Loge L’Harmonie, orient de Sarlat.

145. Rouyer (Jean Pascal, 1761-1819), officier de marine ; député de Béziers.
Loge bruxelloise Les Zélés Philanthropes. Vote la mort.

146. Royer (Jean-Baptiste, 1738-1807), curé de Chavanne-Sur-Suran (01) ;
député du  bailliage d’Aval. Loge La Vraye Lumière, orient de Louhans. Vote la
détention et le bannissement jusqu’à la paix.

147. Rubat (Étienne, 1752-1816), magistrat ; député de Seine et Loire. Loge
Les Vrais Zélés, orient de Chalon-sur-Saône et membre du chapitre L’Amitié,
vallée de la même ville.

148. Salicetti (Antoine Christophe, 1757-1809), homme politique corse ;
député du Golo. Loge La Parfaite Sincérité, orient de Marseille (Grand Orient).
Vote la mort.

149. Sallèles (Jean Félix, 1735-1801), homme de loi ; député du Lot. Membre
de la loge La Parfaite Union à Cahors. Vote l’indulgence.

150. Saurine (Jean-Baptiste Pierre, 1733-1813), curé d’Ysus (64) ; député de
ce département. Loges La Parfaite Harmonie, orient de Toulon (1785) et Le
Centre des Amis, orient de Paris. Vote la détention.

151. Sautereau de Bellevaux (Jean, 1741-1809), député de la Nièvre. Loge Saint-
Pierre des Lions, orient de Saint-Pierre-le-Moûtier en Nivernais (1783-1785).

152. Savary (Louis Jacques, 1755-1831), avocat ; député de l’Eure. Loge Le
Centre des Amis, orient de Paris. Vote l’indulgence.

153. Sergent (Antoine François, dit Sergent-Marceau, 1751-1847), graveur ;
mêlé aux massacres de Septembre ; député de Paris. Initié à la loge La Fidélité,
orient de Chartres, loge qui ne fut jamais reconnue par la Grande Loge de Cler-
mont. Vote la mort.

154. Sieyès (Emmanuel Joseph, 1748-1836), abbé, chanoine ou vicaire général
de Chartres.  Membre de la loge Les Neuf Sœurs avant 1789. Vote la mort.
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155. Sillery (Charles Alexis Pierre Brillard de Genlis, 1737-1791), capitaine de
vaisseau ; député de la Somme. Loge La Parfaite Union, orient de Vermandois-
Infanterie. Vote le bannissement.

156. Soubrany (Pierre Amable, marquis de, 1752-1795), officier au Royal-dra-
gons ; maire et député. Loge Saint-Amable, orient de Riom (1782). Vote la mort.

157. Soulignac-Saint-Romme (Jean-Baptiste, 1762-1838), avocat ; député de
la Haute-Vienne. Loge L’Amitié, orient de Limoges. Vote l’indulgence.

158. Taveau (Louis Joseph Narcisse Fortuné, 1756-1820), négociant ; député
du Calvados. Loge La Réunion Intime.  Vote la mort avec sursis.

159. Thabaud de Bois de La Reine (Guillaume, 1755-1835), officier royal ;
député de l’Indre. Loge Les Amis Réunis, orient de Châteauroux (1785-1787).
Vote la mort.

160. Thibaudeau (Antoine Claire, 1765-1854), avocat ; sénateur sous Napo-
léon III ; dernier conventionnel resté en vie ; député de la Vienne. Membre de la
mère-loge écossaise de France et de trois autres loges. Vénérable en 1809. Vote la
mort.

161. Vadier (Marc Guillaume Alexis, 1736-1828), lieutenant en 1757 ; député
de l’Ariège. Appartenait à la loge de Pamiers Nostradamus créée en 1759, mais
que le Grand Orient n’a pas reconnue (Le Bihan). Vote la mort.

162. Veau-Delaunay (Pierre Louis Athanase, 1751-1814), avocat ; député
d’Indre-et-Loire. Loge La Parfaite Union, orient de Tours. Absent au moment du
vote.

163. Verdolin (Jacques, 1738-1793), avocat à Annot (13) ; député d’Aix.
Maçon dans une loge d’Aix d’après M. Agulhon. Vote la mort.

164. Ysabeau (Alexandre Clément, 1754-1823), oratorien. Visiteur en 1793 à
la loge L’Égalité (ex-Anglaise n° 204), orient de Bordeaux. Vote la mort.

H. Députés francs-maçons suppléants ayant siégé à la Convention : 8 _______
1. Boursault (Jean-François, 1750-1842), comédien ; suppléant de Paris à la

Convention. Il remplace Manuel, démissionnaire. Loge La Minerve, orient de Paris.
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2. Coupard (Jean Jules, 1740- ?), avocat à Dinan. Vénérable de la loge La
Tendre Fraternité, orient de Dinan (1778-1779).  Absent au moment du vote.

3. Daupholle  (Jean Pierre, 1757-1836), avocat. Loge La Paix, orient de Tarbes.
4. Derouzières (Louis Armand, 1751-1832), député suppléant d’Eure-et-Loir

(siégea en Fructidor an II). Loge La Franchise, orient de Chartres. Absent au
moment du vote.

5. Destriche (Yves Marie, 1750-1817), orfèvre ; député suppléant de Château-
Gontier. Loge Le Père de Famille, orient d’Angers.

6. Laloue (Jean Robin de Bellair L., 1735-1827), officier ; député suppléant du
Puy-de-Dôme. Loges Montmorency-Luxembourg et Sigismond-Luxembourg,
orient de Hainaut-Infanterie. Remplace Thomas Payne.

7. Mirande (Nicolas, 1746-1815), avocat ; député suppléant du Cantal, puis
titulaire. Loge Saint-Joseph de Zorobabel, orient d’Aurillac. Absent au moment du
vote.

8. Triboulat (Louis Gaspard, 1740-1801), avocat ; député suppléant du Tarn,
siège en septembre 1793. Loge La Triple Unité, orient d’Albi (1789).
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